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L'Eucharistie d'ouverture, la Messe du Saint-Esprit, a été présidée par Mgr Tarcisio Isao 
Kikuchi SVD, archevêque de Tokyo et Secrétaire général de la FABC, et concélébrée par le 
Cardinal Virgílio do Carmo da Silva SDB, archevêque de Dili (Timor oriental) et le Cardinal 
Louis Marie Ling Mangkhanekhoun, Vicaire apostolique de Vientiane (Laos).  
 
Dans son homélie, Mgr Kikuchi a rappelé son expérience pastorale en tant que missionnaire 
en Afrique, soulignant les situations de désespoir et d'indifférence qui détruisent l'esprit humain 
et l'âme de l'humanité, et les situations d'espoir et d'amour - la magie du Ghana qui apporte la 
vie et la joie, célébrées dans l'esprit de solidarité.  
 
La Sainte Eucharistie s'est terminée par la bénédiction de bougies remises aux modérateurs des 
groupes pour être placées sur leurs tables. Ces bougies, allumées pendant la discussion, 
symbolisent la lumière du Christ qui inspire et pousse les discussions à être le reflet du chemin 
synodal. 
 
Le Cardinal Mario Grech, Secrétaire général du Secrétariat du Synode, dans son discours 
d'ouverture, a rappelé aux délégués que « nous sommes tous des élèves en synodalité » - nous 
encourageant à être plus attentifs aux voix au sein de l'Eglise, en particulier celles qui s'agitent 
et aussi celles qui « ne parlent pas ». Le cardinal Grech a souligné « qu'une Église synodale est 
une Église d'écoute » et a fait remarquer que le succès du processus dépend de la participation 
active du peuple de Dieu et des pasteurs (qui sont également membres du peuple de Dieu). En 
outre, il a expliqué qu'un exercice correct de la synodalité ne dresse jamais le peuple et les 
pasteurs l'un contre l'autre, mais les maintient en relation constante, permettant à chacun de 
remplir son rôle et ses responsabilités. Le secrétaire général a ajouté que « la consultation dans 
les Eglises a permis au peuple de Dieu de mettre en œuvre la bonne manière de participer à la 
fonction prophétique du Christ ». En conclusion, il a souligné l'importance de l'écoute ; l'écoute 
de l'Esprit Saint qui parle à l'Eglise et comment l'affirmation « une Eglise synodale est une 
Eglise de l'écoute » ne doit pas être réduite à une phrase rhétorique, mais doit représenter ce 
qu'elle dit. Le Cardinal Grech a invoqué l'Esprit du Seigneur ressuscité pour guider l'esprit des 
délégués et leur donner le courage de parcourir le chemin synodal, qui est le chemin que le 
Seigneur ouvre à l'Église du troisième millénaire. 
 
Christina Kheng, de la Commission Méthodologie du Synode, a expliqué le processus synodal 
jusqu'à présent. Elle a souligné que chaque personne présente au synode est un participant et 
non un simple spectateur. Mme Kheng a souligné que « le but du Synode, et donc de cette 
consultation, n'est pas de produire des documents, mais de planter des rêves, de faire naître des 
prophéties et des visions, de faire fleurir l'espoir, d'inspirer la confiance, de réparer les 
blessures, de tisser des relations, de réveiller une aube d'espoir, d'apprendre les uns des autres 
et de créer une ingéniosité rayonnante qui éclairera les esprits, réchauffera les cœurs et donnera 
de la force à nos mains » (cf. document préparatoire n° 32). Il a également souligné que les 
participants ne doivent pas se contenter de produire un document, mais se rencontrer, dialoguer, 



 
 

établir des relations, grandir en tant que communauté de discernement et faire l'expérience de 
marcher ensemble dans l'Esprit en tant que peuple de Dieu en Asie.  
 
Le Synode étant un processus de réflexion, les délégués ont été initiés à la spiritualité du 
discernement. Celle-ci a été découverte par le Père Anthony James Corcoran SJ, 
Administrateur Apostolique au Kirghizstan. Le Père Anthony a aidé les délégués à comprendre 
que le discernement est un voyage conduit par l'Esprit Saint, une mort suivie d'une résurrection, 
et qu'il consiste à laisser tomber ses propres plans, certitudes et agenda, pour se laisser guider 
vers une vie nouvelle par les directions imprévisibles de l'Esprit Saint. Citant Evangelii 
Gaudium n°51, « Il convient de clarifier [discerner] ce qui peut être un fruit du Royaume et 
aussi ce qui est préjudiciable au plan de Dieu », le Père Anthony a donné le ton des discussions 
de la journée. 
 
Le père Clarence Devadass a décrit le processus et le parcours entrepris par le groupe de travail 
du synode de la FABC pour produire le projet de document. Dans sa présentation, le Père 
Clarence a souligné le fait que le projet est un document de travail ouvert, rédigé pour aider les 
délégués à marcher ensemble dans la prière pour discerner, discuter et délibérer. Le Père 
Clarence a mis en évidence les cinq domaines abordés dans ce projet de document : les 
résonances, les tensions, les réalités et les divergences asiatiques, les lacunes identifiées dans 
les réponses asiatiques, et les priorités pour les réponses asiatiques. Le père Clarence a insisté 
sur le fait que le projet de document a pour but de déclencher le processus de discernement afin 
que le résultat final représente réellement les rêves, les espoirs, les aspirations et les douleurs 
qui résonnent sur le continent asiatique. 
 
Les animateurs de la journée étaient Mgr Stephen Chow SJ, évêque de Hong Kong, Susan 
Pascoe, membre du groupe de travail continental du Secrétariat du Synode, et Joy Candelario, 
participante à l'Assemblée continentale asiatique sur la synodalité de la Conférence épiscopale 
des Philippines. 
 


